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Les progrès de la métallur<>ie et l'ét d . 
des éléments chimiq ues sur 1"cs i> . t~ .e approfondie de l'influence 

. • . . r opr1clcs des ·,1 d1spos1t1on du fondeur une série d' 11. . 1.ne aux ont mis à la 
bien cféfinies et susceptibles de a iagcs Jouissan t de proprié tés 
d. , . se mouler da 1 r 

1vcrses: C est a ces produits de 1 .. d . ns es iormes les p lus 
. . . 111 ustr1c m d 

reser vc une part importante cl c'c li ' 1 . . 0 c1•nc que l'auteu r a 
C 1 · · . . . ' s a e cote ol'i · 1 d e u1-c1 est d1v1se f'n deux pa t' . g1na e son ou vi•a,,.e 

· ' r 1c~ prin · . o · 
moulage, l' autre de la fonderie , cipalcs, l' une traitant d u 
1 · P1 oprcmcnt d' c iap1tres sont consacrés au nctt 1te; deux autres 

b · oyagc des p· è 
lisscmcnt des prix de revient 1 d · 1 ces coulées et à l'éta-

. Il · e e r ente E · essent1c emcnt pra tique, comme 1,. d' · cr1 t dans un but 
1 b · 111 1queso . <e nom reux croquis ti·ès clai r- t 

1 
11 sous-h ti·e, r en ferlllant 

1, l' · d ' e es tables · . ' 
app icalion es quelques form ules al . nun1er1ques faci litant 

deur, le livre de :\1. Stahl se recomm dgébr1ques nécessaires au fon -
. t l 1 an c comm a ou es es personnes versées da 1 e u o excellent m 1 ns a profess· anue 

ion. L. D. 

Théorie, construction, épreuve et é 
1 

teurs d'énergie. (F'allbi·emsen rl 9 age des parachutes et . d. 
. . . une 1~·nei·r. · 1 . tn 1ca· 

T1 ava1l et es a i par choc des .· b gie- ndt11atoi·en t ) ca les d . , e c. . -
parachutes et des indicateui·s <I" c mines. - Essa · d .11 . . energic 1s es 
coose1 er supe r1 cur des mi ne t ' par M. H u . . s c profoss • . NDEUTSCll 
F reiberg . - Leipzig cl Vienne l•' 

0 
~ur à 1 Ecole des . d ' 

• · cut1cke ;d· mines e 
Du même auteur : · 'c iteurs , 1905. 

Un parachute (E ine Fallbi·einse 
b S A 1"0 ' etc.) . - S G · u rg, . . , "' 5 ; . >C1bel et C•, Alten-

Examen critique des résultats dan 
b t gereux d' . 

ro us esse des parachutes p essais de parach t t 
B z our cag u es e de la 

eswec iung ge(ùh1·licher F 11 es de mines (fi .. 
erfo1·derlichen Unsto1·bai·keu da -und-Fange1·gebni • l'.1·'. tische 

·· d es Fa1 sse sowie dei· 
for e1·geslelle. - Vienne, Man· . . iga}J]Ja,·ates der B , 

z, Cd1tcur 1906 e1 g wer k-
Principes de la construction des ' · 

(Grzmdsat;e (üi· den Bau d Parachutes pour ca 
O. S., Bohm , éditeur 1906 er Fallbi·emsen et ) ges de mines. 

' · ' c. · - Kattowitz 
Le premier des quatre ouv 

b . rages de l' . . 
erg const itue un volume de 250 p cm1neat profcssenr de F rei-

autres sont des brochures dans 1 ages, édité av 1 csqucllcs I' · ec uxe; les trois 
auteur r é sume cl précise 
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certains chapit res dr son œ u vre fondamentale. Celle-ci embrasse 
trois objets priacipaux : Une théor ie générale des parachutes; un 
examca du mode de construction de ces appare ils el lout spéciale­
ment d u ty pe in venté par l'au teur , et enfi n, un autre appareil de sou 
ia rnatiou, dénommé indicateur dt•ncrgie, cl destiné à enregist rer 
les efforts qui prennent naissa nce en cas de choc de la cage sur les 
g uides ou les câbles. 

Tons ces points sont tra it(•s avrc de longs développements, on peul 
même dire, avec prolixité . Les considél'alious théoriques, notamment, 
aura ient gagné en clarté, si clics a vaien t été pl us condensées. 

En voici, d 'a illeu rs, les aperçus les pl us intéressan ts : 
Le parachute doit a r rête r la cage progressivement sous l'action 

d' une force retardatr ice ag issant sur un parcours déter mi né; cette 
for ce est indépendante de la fo rce virn que possède la cage au 
moment de la rupture du câble, mais elle ne peu t cependant en trer 
en jeu sans qu'. il ne se produ ise un choc au moment où les griffes 
mordeat sur les g uides. Celte pe rcussion ne doit j amais a tteindre une 
intensité dangereuse pour les hommes qui se trouvent dans la cage, 
mais comme e lle est propo1·t ionnclle à la fo rce re ta rdatr ice, il en résulte 
pour celle-ci u ne limite su pér ieure; elle a également une limite infé­
rieure : la g ravi Lê. La per cussion initiale peul ètre r eprésentée par 
r énerg ie acquise par la charge tombant librement d' une certaine 
hau teu r qua li fiée hanleui· dange1·e11se; e lle ne peut é tre déte rminée 

a p i·io1·i . L'auteur à donc eu rccou1's à une enquê te et à des expé­
riences, aYcc le concou1•s de médecin. et d' un professeur de gymnas­
ticiue, pour dé terminer la hauteur maximum don t un homme peul 
tomber à l'improviste et dans la station ver tica le, sans cour ir le 
r isqne de lésions graves . Sans a voir résolu d'une façon précise cette 
cette quest ion très délica te , les recherches ont établi q u' une chute 
d' une hauteu r de 30 centi mètres peu l amener des désordres g raves 
dans l'orga nisme et que la position la plus convena ble d u cor ps pour 

supporter u n choc, tel ~u'en produ ira it un a r rêt brus~ue ~e l.a cage, 
' cre une flexion du pied et du genou, e t u ne légère mchna1son d u 

CX10 , 

tronc en avant. On voit que ce o est pas là la position na turelle et 
os contra in te d' uo homme debout dans une cage ; par conséquent 

~:choc exercé au moment initia l de l'action du parachu te est toujours 
à redouter cl il est néccssai1·e d' en connaitre l'intensité . L'auteu r 

·ne la détermination de cette in tensité à celle de la hau teur de 
rame . 
1 

te dangereuse. Cette hauteur multi pliée par la charge r epresente 
c 1 u . . cl 1 h . •t• 1 la quautité d'énerg ie soustraite a celle-ci pen anl e c oc 1m 1a ; 
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elle peut servir de point de comparaison pour· a pprécier les efforts 
dynamiques de divers parachutes . 

C'est ce but que doit atleindre l'indicateu1' d'ènel'gie, appareil qui 
enregistre automatiquement la hauteur dangereuse. Cet appareil se 
construit su r d'assez grandes dimensions et des précautions doi,·cnt 
être prises pour réduire au mi oimum les frottements qui eo fausse­
r a ient les indications ; il doit donc être lui-même taré et vérifié. 

L 'auteur rappor te un certain nombre d'essais qu'il a cllectués avec 
son indicateur, fait la critique de différents systèmes de parachutes 
propose des règles théoriques pour la constructioo du mécau isme e~ 
décrit celui auqur.l il est arrivé. 

Les g riffes de cc parachute sont armées de dents en lames de rabot· 
elles sont commandées par des .bras articu lés à la lige de suspensio~ 
de. la c~ge ;. pe~dant la translation normale, elles reposent avec uue 
tres :arble rnchnaison su i'. la charpente de l_a cage; en cas de ruptur·c 
du cablc, elles sont prcssces cont1·e les guides, y pénétrcnt , !' 0. 
d 1,. . • d 

1 
pa1 e et 

e energ1e meme e a charge ; une butée limite la iiroC d , d . . . d on CUI c 
penelra t1on es dents dans les g uides en bois de fa"on a· · 

1 
. . 

, . . ' .,. main en1r a 
peu près constante 1 action de la force re tardatrice Le s t' 
-1 • 1. d' 1,. · ys emc peut 
e re r eg e après importance de la cha1·ge de la cage · d 
1• · d'fi · . . , avec c 
egeres mo 1 cations, li s'applique à des guides métall'iq D . , ues. ans 

ce dermcr cas, 1 énergie du frottement des coins sur les rails 
· t · m I' , pouvant e re rnsu 1santc, auteur propose d adjoindre aux guides . .

1 d · d' · • . eu rai s 
es tiges acie r prescntant une série d'encoches déformabl d 

1 1 d · · d · , r e. ans esque s es corns v1cn raient s c01oncer s uccessivement. 

Ces ét.udes du savant professeur de Freiberg semblent avoir épuisé 
la quest10n des parachutes, tant au point de vue théorique , 

· t d · Il .. qu au po1n e v ue pratique; c es s imposent a ux méditations de tous 
. t à 1 . d' . . ceux qui son · a poursuite un apparc1l 1déal , elles leur éviteront de tom-

ber dans les mêmes errements que leurs prédécesseurs . Le parach ute 
Undeutsch est des plus ingénieusement conçu, d'un mécanisme simple 

et faci le à entretenir; nous ne doutons nullement de son efficacité; 

Son emploi est donc à recommander comme de nature à éviter les 
accidents par rupture de câbles dans les cas où les g r iffes pourraien t 

mordre sur les g uides. Malheureusement, la statist ique nous apprend 
que dans la grande majorité des accidents , la r upture du câble a été 
accompagnée ou précédée d u déraillement de la cage. Cette circons­
tance diminue de beaucoup l'importance pratique, au point de vue 
de la préservation du personnel transporté par les cages, de l'appa-

---
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reil, même le plus parfait , du moment qu' il doit prendre appui sur 

les g u ides. 
C'est donc dans uoc autre voie qu'il faut rechercher à réal iser des 

progrès. La résistance dn câble est , en dcruièr c analyse, le facteur 
primordial de la sécuritt', et c'est ù la vérification fréquen te clr la 
r ésistance et de l'élast ici t6, à la connaissance plus parfaite des condi­
tions de tr.avail statique et dynamique des c<iblcs que se ramène la 
question. Dans cet ordre d' idées, l\1. le professeur Undcutsch se ser a 
acquis des titres spéciaux à la reconna issance des techniciens, par 
l'in ven tion de sou indicateur d'énergie. Cel apparei l eu r egistrant tout 
choc reçu par un corps qui tombe, peut servir à déceler les efforts 
dy namiques que reçoit la patte d u câble et il. ~st.à souh~i tcr que 
l'emploi de ces indicateu rs t rouve la plus large d1llus1ou possible pou r 
la recherche des conditions particulières de fati g ue des câbles et d u 
coëllicient de sécurité qu'il s poss.èdcnt effectivement. L. D. 

L'industrie minérale en 1905 (7'/ie Minerai l ndust1·y, its statistics, 
teclmology and trade d1t1·i11g 190J, vol. X1V. Recueil fondé par 
RICHARD RoTHWELL, éd ité par \ Valter Rcntou Ingalls, l'iew-York 
et L ond res, Engineering and Mining Joitrnal. 

-1 dû a Ja collaboration d'un grand nombre de spécialistes Ce recuc1 , · . . . 
. . . tient outre la stàlist1que nunéralc du monde entrer , 

amer1carns, con • , . . . 
• 1 t'rclcs sur les gisements, 1 explortatroa et le traitement 

d'iDleressan s a r , rc . . 
. · Oo trouve notamment dans le Xl\ ,.oJume. 

des m1nera1s . ' l . . l l' . · d 1is ta 1n1itall1t1·gie de l a uminmm et Ge anli­
Les p1·og1·es a 

·11e par Edw . Judcl; 
1noi , , F c· l I · 'A b te dit Canada, pal . ir rn ' 

L s es l . de la bauxite comme i·dfmctaire, par J. A.ubrçy; 
Les Emp ois F' Id · d •s la technologie du ca1·bor1mdmn, par itzgera ; 
P1·oyres a?• 'bl 

· 1 t ·ès développés s ur les Ciments et les Combusti es ; 
Des art1c es J • • 

Métalltti·gie du Chrome, pa1 Ecl-,Judd, . . 
L a l' loitation et dit inai·che du Cmvre, auœ Etats-Ums, 
Revue de exp . 

R -W Ingalls ; . . 1 
par . . . 1 },/. ïall1t1'gie dit cniv1'e, par L.-S. Austin' arllc c 

Prog1·es dans a e 
. . t et illustré de croquis et diagrammes; 

très 1 n te ressa a . . 
C .· don et l'Emen, par Ed . Judd, 

Le 01 in , n · t · t' ·1 ·a11ge1) 'A •a t (P1'oduction aux Etals-ums e a e 1 • L'01' et l ? "'en 
par Fréd. Hobart; 
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P l'fJgrès dans le traitement des minerais <fo1', en 1905, par Alf. 
James; 

L e d1·agagede l'ai-. e1i 1905, par J.-P. Hutchins ; 
La Cyanu1·ation, en 1905, par Ch. F ulton; 
P1·ogrès dans le b1·oyage, en 1905, par H. Richa1·ds · 
L e Fer et l' Acie1·, par F. Hobart; ' 
Nole sw· les mines de fei· du Lac supdl·iew· , par O. \Voodbi·idge . 
P1·og1·ès dans la Nletallurgi:e du fi'e1· et de l'Âciei-. pat'. 

B. Stoug hton; 
P1·0(}1·ès 1·ecenls dans la Nlelallw·.r;ie du plomb, par l-l.-0. Hofma n; 
L e Manganèse, le Nicl<el el le Cobalt, le j11ica, la Mona::ile; 
L e Petrole, par F .-W. P arsons ; 
Les champs pet!'Oli ffres de 1-!ensylvanie, par H . George ; 
L es Phosphates; 
L'l ndusti·ie du 11le1·cure, a B1·ewste» Cottnly, Texas, par 

W. P hillips; 
L e Souf1•e et les Py1·ites, Eœploilalion el 11·aileme11t des pyrites en 

Vii·[Jinie, par R. Pain ter ; 
L'Etain et le Zinc, par R. l ngalls, nom breuses notes sur les d ivers 

centres de production ; 
· L e T1mgslene, par R. J\Iceks . 
L'ouvrage se termine par deux mémoi res, l' u n de R. Richards, sui· 

les P1·ugn)s dans la 7weparation 11uicaniq11e des mine1·ais et des 
chai·bons, l'autre de H . Hofmao , s u r le· P1·og1·ès dans l'echantillon­
nage et Cessai des minerais. On y trouve, outre la dcse1·iption des 
appareils e l des 1irocédés nou veaux, des don nées précieuses su r les 
r ésulta ts obtenus . 

Celle énumération suffi t à donner une idée de l' impo1•tanr.e et de 
l'in té1'ti t des matières traitées dans cc Xl V• volume d'une pu bl ication 
éminemment utile à tous ceux qu i suivea t de près le développement 
de l'industrie minière, tant dans le domaine technique q ue dans le 

domaine économique. 
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MÉMOIRES, NOTES ET DOCUMENTS 

Arrête royal du 1°' Août 1906 accordant la première concession 

Mine de houille. - Concession André Dumont sous-Asch. 

LÉOPOLD II, Roi DES BELGES, 

A tous présents e t ~ venir, ALUT. 

Vu les req uêtes en date des 5 octobre, 4 novembre, 
22 novembre et 4 décembre 1901 enren·istrées sous les 

0 

n•• I, II, III et [V au répertoi re particu4er de la province 
de Limbourg et par lcsq 11 c lle~ M. André ·Dum ont, agissant 
en qualité d'administrateur tll;lC,g·ué de la Nouvelle ociété 
de Hecherches et d'Exploitation, avant son sièn-c social à 

· ' 0 
Bruxelles, r ue du .Marais, n° 59, soll icite au nom de cette 

société : 
1° La concession de mine de houille g isant sous les 

communes de Asch en Campine, Op-Glabbeek, Niel lez­
Asch, Op-Oeteren. Dil en, Lanklaer, Merhelen-sur-~fcuse 
cl Uenck, 111' une étendue do 2,:331 hccl. 40 arcs (n° J) ; 

2° La conces ·ion de mine do houille gisant sous les 


